
 REGION DE FRANCHE COMTE 
Départements du 

Doubs  
 
 

 

EEtt uuddee  ddee  ddéétt eerrmmiinnaatt iioonn  ddeess  vvoolluummeess  pprréélleevvaabblleess    

ddaannss  llee  ssoouuss--bbaassssiinn  dduu  HHAAUUTT  DDOOUUBBSS  

DDééll iimmii tt aatt iioonn  ddeess  rr eessssoouurrcceess  mmaajj eeuurreess  ppoouurr   llõõeeaauu  ppoott aabbllee    

ssuurr   llaa  mmaassssee  ddõõeeaauu  ««  AAll lluuvviioonnss  dduu  DDrruuggeeoonn,,   NNaappppee  ddee  llõõAArr ll iieerr   »»  
 
 

Rapport dõ®tape ð PHASE II 

Bilan des prélèvements et analyse de leur évolution  



  



Etude de détermination des volumes prélevables dans le sous-bassin du Haut Doubs 
D®limitation des ressources majeures pour lõeau potable sur la masse dõeau ç Alluvions du Drugeon, Nappe de lõArlier » 

Rapport dõ®tape ð PHASE II 

Cabinet REILE ð 2011 -3/79- 

 
SOMMAIRE 

 

1. Généralités  ________________________________ __________________________  7 

1.1 ð Bibliographie, provenance des données utilisées_________________________________ 7 

1.2 ð Quantification des pr®l¯vements et identification des principaux usages de lõeau dans le 
sous-bassin Haut Doubs __________________________________________________________ 8 

1.2.1 ð Volume des prélèvements dans le sous-bassin Haut Doubs : un peu moins de 10 
millions de mètres cubes par an (+/ - 10%) depuis 1997 ___________________________________ 8 

1.2.2 ð Volumes prélevés par les collectivités publiques  : 90 à 95 % des prélèvements, soit 
autour de 9 millions de mètres cubes pas an  __________________________________________ 10 

1.2.3 ð Industries : une baisse sensible des besoins en eau des industriels, qui est passé de 
1.5 millions de mètres cubes par an à 600  000 mètres cubes en 10 ans ____________________ 12 

1.2.4 ð Prélèvements pour la production de neige: un usage nouveau encore limité en 
volume en 2011 __________________________________________________________________ 13 

1.2.5 - R®partition entre usages avec pour principal indicateur dõ®volution des 
prélèvements  lõ®volution d®mographique du territoire _________________________________ 14 

2. Découpage du territoire Haut Doubs en 5 tronçons  __________________________  15 

2.1 - Le tronçon n°1  : Le val de Mouthe, tête du bassin Doubs ________________________ 19 

2.2 - Le tronçon n°2  : Le Doubs au niveau du Lac de Saint Point _______________________ 23 

2.3 - Le tronçon n°3  : Le Doubs dans lõagglom®ration de Pontarlier, secteur de la nappe de 
lõArlier et du bassin du Drugeon __________________________________________________ 26 

2.4 - Le tronçon n°4  : Le Doubs dans la travers® du bassin dõalimentation de la source de la 
Loue, zone de capture karstique  _________________________________________________ 30 

2.5 - Le tronçon n°5  : Les gorges de Remonot / Morteau et les affluents du Val de Morteau  33 

3. Bilan des besoins en eau du territoire Haut Doubs  ___________________________  37 

3.1 ð Evolution des besoins en eau dans le sous-bassin du Haut Doubs : une augmentation 
annuelle attendue de pr¯s de 0.9%, li®e principalement ¨ lõ®volution d®mographique_____ 37 

3.2 ð Organisation de lõalimentation en eau potable du territoire Haut Doubs en 48 
collectivités indépendantes, les plus importantes étant  la Communauté de Commu ne du 
Larmont, les 8 syndicats de production et 1 syndicat de distribution  ___________________ 39 

3.3 ð R®partition  de la consommation dõeau distribu®e par les collectivités  : environ 48%  
pour lõusage domestique, 12% pour lõagriculture, 8.5% pour lõindustrie et 30% non distribu®s 
en raison des pertes sur les réseaux _______________________________________________ 48 

3.4 - Bilan des transferts dõeau __________________________________________________ 53 
3.4.1 ð Exportation dõeau potable en dehors du bassin Haut Doubs :  1.4 millions de mètres 

cubes par an _____________________________________________________________________ 53 
3.4.2 - Transferts dõeau potable ¨ lõint®rieur du bassin Haut Doubs : le plus important 

®tant lõalimentation en eau de lõagglom®ration de Pontarlier depuis le lac de Saint Point 
(533 000 m3/an)  __________________________________________________________________ 53 

3.4.3 ð Transferts dõeau pour le traitement des eaux us®es ________________________ 57 

3.5 ð Evolution des besoins en eau : une stabilité relative depuis 1997, avec toutefois une 
augmentation sensible des prélèvements dans le lac de Saint Point (+50 %), et à moindre 
mesure dans le val de Morteau ___________________________________________________ 60 

3.6 - Prospectives ð Besoins futurs en eau du territoire Haut Doubs : +8% de consommation 
domestique ¨ lõhorizon 2015, +14% en 2021 et +19% en 2027 __________________________ 62 

4. Synthèse des volumes prélevés dans le sous -bassin Haut Doub s / Poursuite de lõEtude63 

Annexes ________________________________ ______________________________  65 
 
  



Etude de détermination des volumes prélevables dans le sous-bassin du Haut Doubs 
D®limitation des ressources majeures pour lõeau potable sur la masse dõeau ç Alluvions du Drugeon, Nappe de lõArlier » 

Rapport dõ®tape ð PHASE II 

Cabinet REILE ð 2011 -4/79- 

 
 

TABLES DES ILLUSTRATIONS 
 

 
Evolution des prélèvements dans le Haut Doubs de 1997 à 2010, et répartition entre les prélèvements publics et 

privés ................................ ................................ ................................ ........................  9 
Evolution des pr®l¯vements r®alis®s par des maitres dõïuvre priv®s ................................ ...................  12 
Cartographie du territoire Haut Doubs (découpage en 5 tronçons, associés à 15 bassins affluents)  ................  16 
Cartographie du territoire Haut Doubs (délimitation des 15 bassins affluents)  ................................ ........  17 
Localisation des tronçons sur un profil en long du Doubs ................................ ................................ ..  18 
Présentation cartographique du tronçon N°1  ................................ ................................ ................  20 
Présentation cartographique du tronçon N°2  ................................ ................................ ................  24 
Présentation cartographique du tronçon N°3  ................................ ................................ ................  27 
Présentation cartographique du tronçon N°4  ................................ ................................ ................  31 
Présentation cartographique du tronçon N°5  ................................ ................................ ................  34 
Evolution de la population alime ntée en eau à partir des ressources du Haut Doubs ................................ .  37 
Cartographie de la desserte A.E.P du Haut Doubs ................................ ................................ ..........  40 
Cartographie des communes aliment®es en eau par le territoire Haut Doubs en fonction de lõautonomie de leur 

alimentation  ................................ ................................ ................................ ...............  42 
Synoptique de lõorganisation g®n®rale de lõalimentation en eau potable des communes de la Communaut® de 

Communes du Mont dõOr et des Deux Lacs ................................ ................................ ............  43 
Cartographie des collectivités desservies à partir des 4 ressources principales du Haut Doubs  .....................  47 
Importances des besoins en eau par commune et par usage pour la part collective des prélèvements .............  50 
R®partition par usage de lõeau distribu®e par la collectivit® ................................ .............................  51 
Quantification des transferts dõeau ................................ ................................ ...........................  54 
Cartographie des transferts inter et hors bassin Haut Doubs entre lõorigine de lõeau distribuée et le lieu de 

consommation de lõeau ................................ ................................ ................................ ..  55 
Cartographie des transferts dõeau ................................ ................................ ............................  55 
Bilan des transferts dõeau ................................ ................................ ................................ ......  56 
Cartographie des transferts inter et hors bassin Haut Doubs entre lõorigine de lõeau distribu®e et le lieu de rejet 

des stations dõ®puration ................................ ................................ ................................ .  59 
Evolution  de 1997 à 2010 des prélèvements ................................ ................................ ................  60 

 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

GEOLOGIE DE RECONNAISSANCE/ 
EAUX/ENVIRONNEMENT 

Etudes Conseils Aménagements 
CABINET REILÉ Pascal 

Place Courbet  25 290 ORNANS 
(Bureaux : Villa St Charles 

7, rue Paul Dubourg - 25 720 Beure) 
Tel 03.81.51.89.76 

Télécopie 03.81.51.27.11 
Email julien.girardot@cabinetreile.fr  

Etude de détermination des volumes prélevables sur le Haut Doubs  
D®limitation des ressources majeures pour lõeau potable  

sur la masse dõeau ç Alluvions du Drugeon, Nappe de lõArlier »  

Date Chargé dõ®tude Version Phase 

9 mai 2011 
J. Girardot 
N. Robbe 

Rapport dõ®tape PHASE I 

30 novembre 
2011 

J. Girardot 
N. Robbe 

Rapport dõ®tape PHASE II 

21 décembre 
2011 

J. Girardot 
N. Robbe 

Rapport dõ®tape PHASE II 

 



Etude de détermination des volumes prélevables dans le sous-bassin du Haut Doubs 
D®limitation des ressources majeures pour lõeau potable sur la masse dõeau ç Alluvions du Drugeon, Nappe de lõArlier » 

Rapport dõ®tape ð PHASE II 

Cabinet REILE ð 2011 -5/79- 

 

 
Etude de détermination des volumes prélevables dans le 

sous-bassin du Haut-Doubs 
D®limitation des ressources majeures pour lõeau potable sur 
la masse dõeau ç Alluvions du Drugeon, Nappe de lõArlier » 

 

Rapport dõ®tape ð PHASE II 
Bilan des prélèvements et analyse de leur évolution  

 
 

Novembre 2011 

 
 
 
Ce bilan des pr®l¯vements de lõ®tude des volumes pr®levables dans le sous-bassin du 

Haut-Doubs permettra, après évaluation de leur incidence sur les milieux naturels , de 
proposer différent s scénarii de répartition de la ressource  en tenant compte  de lõ®volution 
attendue des besoins.  

Il apparait que les collectivités sont les principaux préleveurs de ce territoire, 
industriels et ®leveurs utilisant majoritairement lõeau des réseaux publics. Avant 
quantification des besoins, nous présentons la structure de ces différentes collectivités, que 
lõon peut s®parer en 2 ensembles : 

 Les préleveurs majeurs : constitués de syndicat s de production 1, ¨ lõexception 
du syndicat du Plateau du Russey qui assure également la distribution aux 
particuliers. Pour l es ressources utilisées par ces syndicats, les transferts 
dõeau peuvent °tre importants.  

 les préleveurs secondaires : les communes indépendantes au moins 
partiellement, et pour lesquelles la r¯gle g®n®rale est lõunit® de bassin entre 
le prélèvement et le lieu de conso mmation.  

 
La présentation de ce bilan  tient compte des finalités de cet inventaire  : lõ®laboration 

de propositions de modification des prélèvements permettant le maintien des débits 
minimums biologiques dans les cours dõeau. Les pr®l¯vements sont donc regroupés par 
secteurs, avec définition de lõ®volution attendue de la demande, des volumes perdus, et des 
transferts dõeau entre bassins.  

 
Nous proposerons de baser nos scénarii de définition des volumes prélevables pour ce 

territoire du Haut Doubs sur ces 3 variables, qui à terme nous paraissent être les principales 
solutions de réduction des prélèvements dans les milieux naturels.  
 
 

 
1 Cõest une sp®cificit® du haut Doubs, la distribution dõeau restant une responsabilit® de la commune. 
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1. Généralités  
 

 
 
1.1 ï Bibliographie, provenance des données utilisées 

 
 
Le bilan des pr®l¯vements dans le Haut Doubs et lõanalyse des diff®rents usages de 

lõeau ont ®t® r®alis®s dõapr¯s des donn®es recueillies dans les documents suivants :  
 

ü Base de donn®es Agence de lõEau : points de prélèvement et volumes prélevés  
ü Base de données ARS (Agence Régional de Santé) Franche-Comté : points de 

prélèvement publics  
ü Conseil Général du Doubs : Enquête 2006 auprès des communes et syndicats des eaux 

(consommation et distribution 1999 et 2003 -2005 ; répartition entre les usages de 
lõeau) 

ü Cabinet Reilé : Enquête 2011 auprès des communes et syndicats des eaux 
ü Registre Français des Emissions polluantes (IREP ð INERIS) : 

http://www.pollutionsindustrielles.ecologie.gouv.fr/I REP 
ü BRGM ð Infoterre  : www.infoterre.brgm.fr  
ü INSEE : prospectives démographiques 

 
Les informations utilisées sont référencées dans une base de données annexée à ce 

rapport dõ®tape. 
 
A ce jour, il nõexiste pas de centralisation des donn®es de pr®l¯vement ¨ lõ®chelle du 

sous-bassin du Haut Doubs (absence de référencement SPE1 des ouvrages de prélèvement 
dõeau). La base de donn®es de cette étude  constitue par conséquent  un premier outil de 
gestion de la répartition de s volumes dõeau de ce territoire.  
  

 
1 SPE : base de donn®es Police de lõEau 

http://www.pollutionsindustrielles.ecologie.gouv.fr/IREP
http://www.infoterre.brgm.fr/
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1.2 ï Quantification des prélèvements et identification des principaux usages 
de lôeau dans le sous-bassin Haut Doubs  

 
 

1.2.1 ð Volume des prélèvements dans le sous-bassin Haut Doubs : un peu moins de 
10 millions de mètres cubes par an (+/ - 10%) depuis 1997 

 
 Dans le sous-bassin Haut Doubs, la moyenne interannuelle des pr®l¯vements dõeau 

depuis 1997 est de 10.1 millions de m 3/an . 9.8 millions de m3/an enregistrés  par les 
différents pr éleveurs, auxquels est ajoutée  une estimation : 

- de 140 000 m3/an pour les prélèvements non comptabilisés de certaines communes  
(Cf. tableau ci -dessous). Ces prélèvements font partie des prise dõeau  secondaires, avec 
usage de lõeau dans le m°me bassin que les prélèvements. 

- 69 000 m3/an correspondant à des prélèvements directs dans les milieux naturels 
pour des usages agricoles1 (abreuvement du bétail principalement).  

  
 
Estimation des volumes pr®lev®s non comptabilis®s dõapr¯s les volumes dõeau distribu®s par la 

collectivité  :   

 

aŀƛǘǊŜ ŘΩƻǳǾǊŀƎŜ Nom du (des) captage(s) Volume distribué Prélèvement estimé2 

Volume en m3/an 

Brey et maison du Bois Source Robert Saillard 6685 9831 

Fourcatier et Maison 
Neuve 

Source le Belleux 10890 14329 

Gellin Source des Cote / Puits des Isles amont 15233 20043 

Petite Chaux Sources des Veuillets /  de la Seignette 9512 13988 

Hopitaux Vieux Sources Coudrette Nord et Sud 8702 12797 

Villedieu Sources Maltrou /Rancons / Meix ou  
du Communal Dernier 

13163 19357 

Crouzet Source Champvent 3718 2528 

Maison du Bois 
Lievremont 

Sources de la Loye Longe / du Bief / de 
la Seignette 

30154 25028 

 
 
 
Pour les prélèvements comptabilisés, le prélèvement actuel 3 nõest plus que de 9.20 

millions de mètre cube par an, soit une diminution de 6% par rapport à la moyenne 1997-
2010. Cette diminution est lõeffet de la baisse des besoins industriels, les volumes pr®lev®s 
par les collectivit®s redevenant comparables ¨ ceux dõil y a dix ans apr¯s une 
augmentation de 20% environ pour la période 2003-2007.   

 
Les prélèvement s annuels comptabilisés varient  selon les années entre 8.8 et 10.9 

millions de mètres cubes par an ( -10 à +11% de la moyenne interannuelle).  
 

 
  

 
1 Estimation par comparaison des besoins théoriques et connus dans les différentes communes du 
Haut Doubs  (Cf. page 11) 
2 Estim® pour ces communes dõapr¯s le volume moyen des pertes sur r®seau (42%) 
3 La dernière année pour laquelle ce volume est connu, pour leur majorité 2010. Adition de prélèvements 
d®clar®s uniquement (absence dõestimation ou de reconstitution des volumes pr®lev®s) 



Etude de détermination des volumes prélevables dans le sous-bassin du Haut Doubs 
D®limitation des ressources majeures pour lõeau potable sur la masse dõeau ç Alluvions du Drugeon, Nappe de lõArlier » 

Rapport dõ®tape ð PHASE II 

Cabinet REILE ð 2011 -9/79- 

 
 

 
 

Note : La d®termination de lõ®volution des pr®l¯vements annuels passe par une reconstitution  de données de 
certaines années pour une partie  des captages. Cette reconstitution  entraine une approximation  des prélèvements 

dõau plus 5% par rapport aux pr®l¯vements r®els (3% pour lõann®e 2010). Ceci explique le décalage entre le 
prélèvement indiqué en 2010 sur ce graphe et le prélèvement actuel indiqué page précédent e.  

 
Evolution des prélèvements dans le Haut Doubs de 1997 à 2010, et répartition entre les  

prélèvements publics et privés  
Etabli dõapr¯s lõ®tat ç Evolution des prélèvements ð période 1997-2010 de la base de données. 

 
 
Lõaddition des prélèvements minimums et  maximums observés pour chacun des 

préleveurs depuis 1997 donne une idée de ce que pourraient être les besoins en eau du 
territoire en cas de pic de consommation (ou dõ®conomie) simultan®s des différents usages 
de lõeau : 

 La somme des maximums de production annuels pour chacun des 
prélèvements est de 14.1 millions de mètres cube (1.44 X le prélèvement 
moyen interannuel)  

 Lõaddition des minimums prélevé s par chacun des usagers de lõeau depuis 
1997 est de 6 millions de mètres cube (0.61 X le prélèvement moyen 
interannuel)  
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1.2.2 ð Volumes prélevés par les collectivités publiques  : 90 % des prélèvements, 

soit autour de 9 millions de mètres cubes pas an  pour la période 1997 -2010, 96 % pour 
lõann®e 2010 

(eau domestique + dessertes agricoles et industrielles par les collectivités)  
 

Il apparaît que les prélèvements des collectivités publiques sont très majoritaires à 
lõ®chelle de ce territoire du Haut-Doubs. Ils représentent plus de 90 % (besoins agricoles 
inclus) des volumes prélevés, soit 8.8 millions de mètres cubes par an.  

Ce rapport entre pr®l¯vement sous maitrise dõouvrage publique et pr®l¯vement priv® 
tend ¨ sõaccroitre. Pour lõann®e 2010, 95% des pr®l¯vements ont ®t® r®alis®s par la 
collectivité.  
 
 
Quantification de la consommation domestique  : 
 

La consommation domestique moyenne est de  130 L/jour/habitant . Cette 
moyenne a été calculée à partir  : 

- des r®sultats de lõenqu°te du Conseil G®n®ral du Doubs en 2006, pour laquelle les 
communes avaient indiqu® la r®partition de la consommation dõeau en 2005 en 
fonction des usages (domestique / agricole / coopérative laitière / autres)  ; 

- de la population  des communes recens®e par lõINSEE. 
 
Pour les collectivités dont les eaux usées sont rejetées dans le bassin Haut Doubs, le 

bilan de lõusage domestique de lõeau doit tenir compte des volumes restitués après usage. 
Pour cela, lõeau destin®e ¨ un usage domestique de ces communes sera donc dans le bilan 
des prélèvements soustrait des volumes détournés du milieu naturel en appliquant un 
coefficient 1 de 0.65.  

  
 

Besoins et usages agricoles de lõeau : 
 

La vocation agricole du Haut Doubs est quasi exclusivement pastorale  : élevage 
laitier pour la production de lait à comté. Les prélèvements agricoles, utilisés en majorité 
pour lõabreuvement du b®tail, ne sont pas ¨ n®gliger (ils peuvent être  comparables aux 
besoins domestiques dans certaines communes).  

 
Pour leur approvisionnement en eau, l es éleveurs  privilégient les réseaux 

collectifs de distribution . La raison en est principalement sanitaires, lõeau servant ¨ 
abreuver des vaches laitière,  ils ont besoins dõune eau indemne de  contaminations 
bactériologiques 2.  

Toutefois, les troupeaux aux p©turages peuvent ®galement sõabreuver directement 
dans le milieu naturel. Ces pr®l¯vements directs sont, ¨ lõunit®, limit®s en volume, mais 
répartis sur  tout le territoire, et ne sont g®n®ralement ni organis®s, ni r®f®renc®s. Il sõagit 
en majorité de captages de sources autres que celles utilisées par les collectivités 3, de 
pr®l¯vements directs dans les cours dõeau ou dõutilisation de citernes dõeau pluviale. 

 
Dans la majorit® des cas, lõeau du r®seau communal se substitue en hiver ¨ ces 

pr®l¯vements, lorsque les troupeaux sont ¨ lõ®table, ce qui explique pour certaines 
communes lõaugmentation saisonni¯re des besoins. Lorsque des p©tures sont desservies par 
le r®seau AEP, les volumes pr®lev®s sont comptabilis®s dans les volumes dõeau factur®s. 

 
1 Coefficient de restitution ®tablis dõapr¯s lõ®tude de lõimpact des pr®l¯vements dõeau souterraine sur le débit 
de la rivière le Meu ð BRGM, ref. RP-54908FR, sept 2006 
2 Communication de M. Cech, Chambre dõAgriculture du Doubs 
3 Il existe parfois des piquages secondaires dans les captages A.E.P utilisés pour la desserte des pâtures 
riveraines 
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La répartition entre eau d u réseau et eau prélevée directement dans le milieu 

naturel  nõest pas ou difficilement quantifiable ¨ lõ®chelle du Haut Doubs. Ces 
prélèvements sont  de plus variables au cours de lõann®e.  

 
Les recensements font apparaitre une stabilité du cheptel sur le territoire du Haut -

Doubs1, probablement en raison  des contr aintes de la production d u comté (nombre du 
bétail limité par territoire s unitaire s). Entre 1988 et 2000, le nombre de bovin s dans la 
région à augmenté de 4% (stabilité relative) .  

 
Pour les 58 communes de ce territoire 2 renseignées dans lõenqu°te du Conseil 

G®n®ral du Doubs sur la r®partition de lõeau distribu®e par le r®seau A.E.P, les 
prélèvements agricoles sur le réseau sont de 544 700 m3/an pour un besoin théorique de              
736 200 m3/an. Pour ces communes, la proportion des besoins agricoles en eau dans le 
Haut Doubs est donc couverte à 74% par la distribution publique.  

En admettant que cette r®partition sõapplique aux 37 autres communes agricoles3 du 
territoire , lõusage agricole de lõeau des réseaux publics dans le haut Doubs sur un total de 
95 commune est de 856 900 m3/an . 

 
Parmi ces communes, 65 sont dans le sous bassin Haut Doubs4. Pour ces communes, 

la part de 2 6% des besoins agricoles non couverts par les réseaux collectifs nous donne une 
approximation des prélèvements d irects qui peuvent être effectués par les éleveurs dans 
les milieux naturels. Cela correspond à un volume annuel de 69 300 m3.  

 
Après usage, les volumes utilisés5 ne sont pas restitués au milieu naturel, eaux 

blanches et eaux vertes étant stockées dans des fosses et épandues sur les terres agricoles1 
avec les effluents dõ®levage.    

 
1 Dõapr¯s Portrait du Territoire INSEE 
2 R®parties sur lõensemble du sous-bassin Haut Doubs, Cf. graphe page 51 
3 O½ lõinventaire de la chambre dõagriculture du Doubs mentionne la pr®sence de b®tail 
4 Les 30 autres communes ®tant hors bassin Haut Doubs (canton de Levier, Plateau du Russeyé), les 
pr®l¯vements effectu®s dans le milieu naturel nõont pas dõincidence sur le Doubs. 
5 Lõeau utilis®e pour lõ®levage laitier est constitu®e pour majorit® dõeau pour lõabreuvement du b®tail                    
(61 L/UGB.jour ð source AGRIDEA [Chambre dõagriculture de Lausanne]). Ce volume inclus toutefois : 

- Les eaux blanches, constitu®e dõeau de lavage (12 m3/mois pour une étable traditionnelle, 9.5 à          
10 m3/mois en cas dõexistence dõune salle de traite). 

- Les eaux vertes (lavage des stalles) à hauteur de 14 à 16 m3/mois  

Besoins en eau  pour une exploitation type (®tabli dõapr¯s discussion avec la chambre dõagriculture du 
Doubs) : 

 

Type de bétail Nombre bōǊŜ ŘΩ¦D. 
équivalent 

Consommation 
ƧƻǳǊƴŀƭƛŝǊŜ ŘΩŜŀǳ 

(61 L/UGB) 

Vache laitière 40 40 2400 L 
Genisse (0.8 UGB) 14 11.2 683.2 L 
Veau (0.6 UGB) 13 7.8 475.8 L 

Veau de moins de 
6 mois (0.3 UGB) 

13 3.9 237.9 L 

Total 80 62.9 3836.9 L, 
Soit 48 L/tête de bétail 

 
Le besoin agricole théorique en eau pour le Haut Doubs est donc de  : 

Nb. Bovin 66 209 X Consommation unitaire annuelle 48 L X 365 jours   = 1 160  000 m 3/an 
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1.2.3 ð Industries : une baisse sensible des besoins en eau des industriels, qui est 
passé de 1.5 millions de mètres cubes à 615 000 mètres cubes par an en 10 ans 

 
 

Quelques industries du territoire sont identifi®es comme pr®leveurs dõeau, 
principalement dans la plaine de lõArlier. Ces prises dõeau sont toutefois en r®gression, soit 
en raison de modification des usages (évolution de la réglementation, notamment dans les 
processus de r®frig®ration industriels), soit en raison de lõarr°t dõactivit®s (sabli¯res de 
lõArlier). 

 
Il existe un prélèvement important  : le puits de la société Armstrong dans la nappe 

de lõArlier ¨ Pontarlier (230 000 à 400 000 m3/an).  
Certains prélèvements industriels sont en baisse où ont été arrêtés  ces dernières 

années (puits Dor-X, Schrader dans la nappe de lõArlier, Nestl® dans le Doubs ¨ 
Pontarlieré).  

 

 

 
 

Evolution des prélèvements  r®alis®s par des maitres dõïuvre privés 

 
 
Les prélèvements référencés dans la base des redevances de lõAgence de lõEau ne 

sont pas exhaustifs (ex. places dõarrosage du bois).  
 
Au niveau de la plaine de lõArlier, il existe une réflexion entre industriels sur le 

thème de leurs rejets 2 dõeau. 
  

                                                                                                                                        
1 Donc en théorie captées par la biosphère  
2 Communication de M. Marion, CCI du Doubs 
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Bilan des prélèvements industriels  dõeau : 
 
Lõeau utilis®e par les industriels est tr¯s majoritairement rejet®e dans le milieu 

naturel après usage.  
Pour le bilan des prélèvements le taux de restitution 1 util isé sera de 0.87, exception 

fait e :  
-  du prélèvement de la société Armstrong (Pontarlier) qui mesure les débits 

quõelle envoi à la  station de traitement des eaux usées de Pontarlier : entre 48 
et 49 % de 340 000 m3/an  ; 

- et de la Coopérative des Monts de Joux qui a déclaré en 2010 le rejet de la 
quasi-totalité de son prélèvement dans le milieu naturel  en sortie de sa station 
de traitement .  

 
 
 
 

1.2.4 ð Prélèvements pour la production de n eige: un usage nouveau encore limité 
en volume en 2011 

 

Lõenjeu des pr®l¯vements dõeau pour la production de neige nõest pas n®gligeable 
dans ce contexte de région touristique de moyenne montagne.  

Cet usage est jusquõ¨ pr®sent organis® au cas par cas (avec gestion par lõEcole 
Nationale de Ski de Fond de Prémanon pour les tremplins de Chaux Neuve ou une société 
privée à Métabief et Mouthe).  

Lõeau utilis®e provient soit du r®seau de distribution communal (M®tabief), dõune 
source indépendante (Les Fourgs), dõune retenue colinéaire dõenviron 2 000 m3 (Chaux-
Neuve) ou dõune prise dõeau superficielle (Mouthe). 

Les besoins sont évidemment variables suivant les années en fonction de 
lõenneigement naturel. 

 

A Métabief où sont produit les plus gros volume de neige, les besoins en eau pour la 
station de ski varient entre 16  000 à 26 000 m3 par saison (chiffres de janvier 2 008 à juillet 
2010 fournis par la commune de Métabief), répartis sur 4 mois maximum (de décembre à 
mars), avec un moyenne de 7 100 m3/mois (maximum de 16  500 m3 pour le mois de 
décembre 2010). 

A terme, la station projette  lõutilisation dõune retenue colin®aire dans le bassin de la 
Jougnena (hors bassin Haut Doubs). Lõutilisation du puits du Bief Rouge, dont lõusage A.E.P 
doit être abandonné , est également évoquée . 

 

Pour la station de Chaux-Neuve, les besoins en eau actuels et futurs sont estimés 
respectivement à 5  000 m3 et 7 000 m3 par saison (communication de M. Pagney, 
technicien).  
  

 
1 Coefficient de restitution ®tablis dõapr¯s lõ®tude de lõimpact des pr®l¯vements dõeau souterraine sur le d®bit 
de la rivière le Meu ð BRGM, ref. RP-54908FR, sept 2006 
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1.2.5 - Répartition entre usages avec pour principal  indicateur dõ®volution des 
prélèvements   lõ®volution d®mographique du territoire 
 
 
Etant donn® la r®partition des pr®l¯vements, tr¯s majoritairement sous maitrise dõouvrage 
des collectivités, et la diminution des prélèvements industriels, les évolutions attendues 
sont quasi-exclusivement liées aux variations des besoins domestiques.  
 
La distribution dõeau par les r®seaux collectifs se r®partissent entre : 

 les besoins domestiques (130 L/jour par habitant), soit 3, 6 millions de mètres cubes 
par an dans le Haut Doubs 

 Les consommations agricoles, soit 856 900 mètres cubes par an. 

 Et les usages industriels, soit 0.64 millions de mètres cubes, dont 0,28 millions de 
mètres cubes pour les fromageries.  
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2. Découpage du territoire Haut Doubs en 5 tronçons  
 
 
Pour implanter les stations biologiques à partir desquelles sera caract®ris® lõ®tat des 

milieux aquatiques du bassin du Haut Doubs (phase 4 de lõ®tude), le territoire a ®t® 
découpé en 5 tronçons homogènes. 

 
Ce d®coupage sera repris et affin® en phase 3 pour lõ®valuation de lõimpact des 

prélèvements et la  quantification des ressources existantes. Les 5 tronçons aux enjeux 
sp®cifiques ¨ lõ®chelle du Haut-Doubs, sont associés à 15 bassins affluents (voir cartes 
pages suivantes).  
 

n°  Tronçon Affluents associés 

1 
La tête de bassin dans le Val de Mouthe, associé au vaste bassin 

dõalimentation karstique de la Source du Doubs 
Cébriot 

Bief Rouge 

2 
Le Doubs dans le val du Lac de Saint Point, principale réserve 

dõeau superficielle du bassin 

la Drésine et le Lhaut (via 
le lac de Remoray) 
ruisseau de lõAbbaye 

3 
Le Doubs depuis la sortie du Lac St Point jusquõ¨ lõaval de 

lõagglom®ration de Pontarlier 
+ nappe de lõArlier et Drugeon 

Ruisseau de Malpas 
Ruisseau de Fontaine Ronde 

la Morte 
Ruisseau des Lavaux 

le Drugeon 

4 
Le Doubs entre Arçon et Ville -du-Pont (zone des pertes dans la 
travers®e du bassin dõalimentation karstique de la Loue) 

- 

5 
La zone des gorges de Remonot et le val de Morteau, située en 

aval des pertes du Doubs 

Théverot 
Cornabey 
Tanche 

 
 
Nous décrivons par la suite les spécificités et délimitation s précises de chacun de ces 

bassins, et les transferts dõeau les concernant. 
 
Les 8 stations de détermination des Débits Minimums Biologiques [DMB] proposées 

sont indiquées dans le tableau ci -dessous. Leur implantation est directement liée aux 
spécificités  de chaque tronçon du Haut Doubs, et donc motivée dans les pages suivantes.  

 
 

Nom de la station  Cours dõeau Localisation  

Doubs - Morteau  Doubs Morteau-Villers, amont lac  
Doubs - Ville du Pont  Doubs Aval zone de capture  
Doubs - Doubs Doubs Aval Pontarlier  
Doubs ð Labergement  Doubs Amont Saint Point 
Drugeon ð Pont Rouge Drugeon Amont Confluence Doubs-Drugeon 
Drugeon - Bannans Drugeon Amont de la nappe de lõArlier 
Bief Rouge Bief Rouge Amont Confluence 
Cébriot  Cébriot Amont Confluence 

 
Tableau 1 : proposition de localisation des stations de DMB  
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Cartographie du territoire Haut Doubs (découpage en 5 tronçons, associés à 15 bassins affluents)  
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Cartographie du territoire Haut Doubs ( délimitation des 15 bassins affluents) 

 

Découpage du territoire Haut Doubs en 15 bassins affluents  



Etude de détermination des volumes prélevables dans le sous-bassin du Haut Doubs 
D®limitation des ressources majeures pour lõeau potable sur la masse dõeau ç Alluvions du Drugeon, Nappe de lõArlier » 

Rapport dõ®tape ð PHASE II 

Cabinet REILE ð 2011 -18/79- 

 
 

 
 

Localisation des t ronçons sur un profil en long du Doubs  
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2.1 - Le tronçon n°1 : Le val de Mouthe, tête du bassin Doubs  
 
  
ü 3 Stations DMB associées : Doubs ð Labergement, Affluents  Cébriot et  Bief Rouge 

 
 

- Délimitation et description sommaire du tronçon  
 
Ce tronçon correspond à la tête du bassin Doubs, dont la source est située à Mouthe, et 

que nous proposons dõinterrompre ¨ lõentr®e du Lac de Saint Point sur le territoire de la 
commune de Labergement Sainte Marie. Jusquõ¨ lõentr®e des gorges de Fourperet, le Doubs 
présente un linéaire très homogène, peu artificialisé, où la rivière méandre dans un continuum 
de zones humides.  

Le Doubs apparaissant au centre du val et le quittant avant son extrémité Nord, il est 
prolongé à chacune de ses extrémités par deux affluents  : le Cébriot et le Bief Rouge. Ces cours 
dõeau pr®sentent un int®r°t naturel qui justifie leurs classement en ZNIEFF de type I et pour 
partie en Zone Natura 2000.  

 
Le Doubs passe du Val de Mouthe au Val du Lac de St Point par un tracé en baïonnette, en 

traversant le massif du Mont de la Croix par la cluse très encaissée des gorges du Fourperet.  
Ces trois kilomètres de linéaire se caractérisent par une accélération de la pente, avec 

disparition totale des zones humides de bordure. Dans ces gorges, le Doubs est exploité pour la 
production hydro®lectrique. Lõinstallation existante est constitu®e dõune petite retenue 
(hauteur du barrage  : 6 m), et dõune usine ®lectrique, 900 m de rivi¯re ®tant court-circuités 
entre les deux.  

 
A ces écoulements de surface sont associés 2 bassins karstiques : le bassin de la source du 

Doubs, dont la d®limitation ne fait pas encore lõobjet dõun consensus1, et le val fermé des 
Pontets. Ce dernier est occup® par un petit lac dõorigine glaciaire, seul plan dõeau naturel de ce 
tronçon.  

 
 

- Plans dõeau du tron­on 
 

NOM Altitude - Cote Superficie Longueur Largeur 
Profondeur 

max 
Volume 

Bassin 
versant 

RETENUE DU 
FOURPERET 

887 m 1.8 ha 600 m 50 m 
Hauteur du 

barrage 6.1m* 
60 000 m3 170 km² 

LAC DES 
PONTETS 

1003 m 0.5 ha 120 m 50 m 9 m 22 500 m3  

* remplissage sédimentaire a priori important  

 

 

1 1. Déterminé par la méthode des polygones d e Thiessen (A. Jeanblanc, et G. Schneider, th¯se ¨ lõUFR de Franche-
Comté) : 44 km²  
2. La Banque Hydro donne pour ce même bassin une superficie de 30 km² 
3. Dõapr¯s le d®bit moyen de la source du Doubs (1.8 m3/s), ces superficies de bassin dõalimentation apparaissent 
largement sous-estimées 
Les limites de ce bassin sont clairement matérialisées au Nord et au Sud (flexure anticlinal à la frontière Franco -
suisse, et synclinal de Mouthe coté Nord). Le fonctionnement du karst dans le massif du Risoux reste par  contre 
encore mal connu, avec absence de positionnement précis des limites entre les systèmes karstiques de la Doye Gabet 
(sur la Bienne), la Sainette (résurgence des infiltrations sur le Mont Noir), et le Bief Rouge (source issue du Mont 
dõOr). 
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Présentation cartographi que du tronçon N°1  

Issu de lõoutil cartographique [SIG] ð avec localisation des ouvrages de pr®l¯vement dõeau 
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- Implantation de 3 stations DMB sur ce tronçon  
 
 
ü La Station Doubs-Labergement  

 
Lõobjet de cette station sera dõ®tablir les d®bits dõobjectif dõ®tiage (D.O.E) pour 

lõensemble de la t°te de bassin, et de faire un bilan hydrologique en amont du lac de Saint 
Point.   

 
Cette station DMB est située au droit d e la station hydrologique de bassin U2012010 de 

Labergement Sainte Marie. Les débits du Doubs y sont enregistrés depuis 1960.  
Des données récentes aussi bien piscicoles, hydrobiologiques que physicochimiques sont 

également disponibles sur cette station (s ource : ONEMA et Agence de lõEAU). Elles r®v¯lent 
une qualité de faune inférieure au fort potentiel écologique du Doubs apical. Ces résultats 
permettront dõaffiner les interpr®tations des r®sultats de la m®thode ESTIMHAB.  

 
 
ü La Station Cébriot (Moulin Cagnard, entre Petite -Chaux et Mouthe) 

 
Cette station a été choisie en raison de la représentativité de cet affluent du Doubs. 

Majoritairement constitu® de ruissellements superficiels, il sõagit dõun ruisseau typique du sous-
bassin Haut-Doubs, où les volumes dõeau pr®lev®s sont ¨ priori soutenables. 

 
Ce ruisseau était autrefois très impacté par les rejets dõeau us®e, dõimportants travaux de 

collecte et de sortie des eaux us®es du bassin ont ®t® r®alis®s il y a une dizaine dõann®e. Il est 
désormais considéré comme un cours dõeau ¨ fort potentiel biologique. Il abritait encore en 
2003 des Capniidae, Plécoptères rares dans la région (Eaux Continentales 2004). Le potentiel 
biog¯ne du C®briot sõexprimait autrefois ¨ travers une exceptionnelle densit® dõ®crevisses ¨ 
pattes blanches, aujourdõhui disparue du cours dõeau (essai de r®introduction en cours).  

 
Ce ruisseau qui irrigue un secteur touristique est par ailleurs concerné par les variations 

saisonnières des besoins en eau liés à la présence de structures dõaccueil, et ¨ la production de 
neige de culture (besoins estimés à 7 000 m3/an pour les tremplins de Chaux Neuve).  
Dõautre part une zone vuln®rable lors de p®riodes dõ®tiage est observ®e ¨ lõamont de la 

confluence, où une incision liée à une rectificati on de méandre a conduit à la connexion avec 
une faille o½ le d®bit dõ®tiage se perd (communication personnelle M. Rousselet ONEMA).  

 
Les observations de cette station de DMB seront réutilisées, en les ajustant à leur échelle, 

pour les affluents Drésine, r uisseaux de Malpas, de La Plan®e et de lõAbbaye, lõamont du 
Drugeon, le ruisseau des Lavaux, la Tanche et le Théverot.  

 
Il nõexiste pas de statistique de d®bit pour le C®briot, ce qui n®cessitera leur ®valuation. 
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ü La Station Bief Rouge (Longevilles Mont dõOr) 
 
Miroir du Cébriot dans le Val de Mouthe ð Métabief  de par sa position et son environnement , 

ce cours dõeau est par contre fortement impact® par les pr®l¯vements dõeau, avec une 
tendance évolutive plutôt défavorable liée à la station touristique de  Métabief (augmentations 
saisonni¯res de population importantes, et nouveaux usages de lõeau pour la production de  
neige). A cela sõajoute lõamputation dõune partie non n®gligeable de son bassin dõalimentation 
par les débits évacués vers le bassin voisin de lõOrbe dans le tunnel ferroviaire du Mont dõOr. 

 
Du point de vue biologique, le bief Rouge poss¯de un tr¯s fort potentiel, comme lõindiquent 

les biomasses salmonicoles ®lev®es ¨ lõamont de M®tabief o½ ¨ lõaval de Rochejean (Données 
FDAAPPMA25 2010). A lõaval imm®diat de M®tabief, une chute de la biomasse de truite a 
néanmoins été observée.  
De plus, la structure du peuplement dõinvert®br®s, ®tudi®e ¨ lõautomne 2010 (Dufour et al 

2011) montre que lõexpression du potentiel biologique est limit®e par la qualit® dõeau (IBGN de 
9 et 6/20 respectivement ¨ lõamont et ¨ lõaval de M®tabief).  

 
Ces enjeux socio-économiques et écologiques particulièrement forts justifient la 

d®termination pr®cise des d®bits dõobjectif dõ®tiage ¨ lõaide dõune station DMB.  
 

La station DMB Bief Rouge est situ®e ¨ lõaval imm®diat de la station hydrologique de bassin 
U2015030 des Longevilles Mont dõOr, o½ les d®bits du Doubs sont enregistr®s depuis 1997.  

 
 
 

- Bibliographies ð tronçon 1 : La tête du bassin du Doubs dans le Val de Mouthe 
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2.2 - Le tronçon n°2 : Le Doubs au niveau du Lac de Saint Point  
  
ü Stations DMB associées : aucune 

 
 

- Délimitation et description sommaire du tronçon  
 

Ce tronçon correspond à la traversé du Lac de Saint Point, 3 e plan dõeau naturel de France, 
des zones humides associées, et du Lac de Remoray auquel il est connecté via le ruisseau de la 
Taverne. Sa limite aval est fix®e au barrage ¨ lõaval du Lac St Point. 

 
Il englobe plusieurs bassins affluents, dont celui des ruisseaux de la Drésine, du Lhaut et de 

lõAbbaye. Certains de ces affluents pr®sentent une bonne qualit® physique et biologique comme 
le Lhaut ( Université  de Franche Comté et al 2005). Dõautres ont subit dõimportantes 
modific ations morphologiques, comme le ruisseau de la Drésine, dont lõaval a toutefois ®t® 
restauré et pr®sente aujourdõhui un habitat de valeur.  

 
Tout comme le précèdent tronçon, la diversité des milieux lacustres y reste exceptionnelle, 

ce qui a permis de mesurer lõimpact des activités  humaines successives en remontant jusquõaux 
premières occupations de la région 1.  

 
Synthèse du diagnostic de 2007 du Lac de Saint Point (source : diagnostic SAGE 2007) : 

- Ceintures Végétales (bilan positif à nuancer)  : Reconstituées suite ¨ lõarr°t de 
lõexploitation du barrage, mais remplacements de certaines esp¯ces locales par des 
plantes invasives. 

- Indices biologiques et piscicoles  : régression des populations (lac qui reste toutefois 
une référence en terme de milieu biologique) . 

- Présence de contaminations métalliques non alarmantes, mais qui agissent en 
synergie avec la présence de toxiques.  

 
La réserve en eau présente dans ce tronçon (81.6 millions de mètres cubes pour le lac de 

Saint Point uniquement) est primordiale ¨ lõ®chelle du territoire du Haut -Doubs, et même au-
del¨, dõautant que le lac de Saint Point est associ® ¨ celui de Remoray. Cõest ®galement une 
importante ressource en eau locale (alimentation totale ou partielle de 28 000 personnes).  

 
 
Ce tronçon est encadré par 2 stations hydrologiques de bassin : 
- U2012010 de Labergement Sainte Marie, qui enregistre les débits du Doubs depuis 1960 

(données considérées comme fiables depuis 1980)  
- U2012020 de Oye-et-Palet, où les débits du Doubs sont mesurés depuis 1982 
 

 
1 Leroux A. et al Reconstitution paléoclimatique et paléoenvironnementale à partir des sédiments du  lac Saint-Point 
(Massif du Jura, France) : analyse multiparamètres à haute résolution, 2009  
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Présentation cartographique du tronçon N°2  

Issu de lõoutil cartographique [SIG] ð avec localisation des ouvrages de pr®l¯vement dõeau 
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- G®om®trie des plans dõeau du tron­on 

 

NOM Altitude - Cote Superficie Longueur Largeur 
Profondeur 

max 
Volume 

Bassin 
versant 

LAC DE 
REMORAY 

niveau théorique 
actuel depuis 1989 :  
849.75 m (cote du 
seuil) 

95 ha 1,6 km  900 m 
maximum 

27 m 12,8 millions 
de m3 

 

LAC ST 
POINT 

419 ha 7,5 km 550 m 
minimum  
800 m 
maximum 

43 m 81,6 millions 
de m3 

245 km² 

 
 

 
- Justification de lõabsence de stations DMB sur ce tron­on  

 
Lõ®tat des plans dõeau naturels d®pend moins des d®bits qui les traversent que de leurs 

variations de niveau. Cõest donc la notion de «  niveau biologique dõ®tiage (NBE) » qui doit être 
abordée. Cette cote doit permettre de maintenir immergée les zones de bordure nécessaires 
au cycle biologique des espèces qui occupent le site.  

 
Le NBE des plans dõeau du tron­on sera discut® sur la base des données bibliographiques 

existantes : la c artographie des habitats du lac de Saint Point [Conservatoire de botanique de 
Franche Comté], les ®l®ments dõappr®ciation de la qualit® du lac de Saint Point [DIREN], Le 
peuplement pis cicole du lac Saint-Point [CSP], en examinant les projets de rehausse de ce lac 
et la gestion projetée du barrage.   

 
 
 

- Bibliographies ð tronçon 2 : le Val du Lac de Saint Point  
 

Á Université de Franche Comté, CSP, Teleos 2005 : Diagnose écologique du lac de Remoray et de ses 
affluents. 99 pages  

Á Jacquemin P. Réponses Hydrodynamique des hauts bassins du Doubs et de la Loue : simulation des 
®coulements, influence de lõenneigement et de la travers®e du lac de Saint Point, ®tudes des pertes 
du Doubs ð Thèse de 3e cycle, géologie, Besançon, 1984 ð 164 pages 

Á Leroux A. et al Reconstitution paléoclimatique et paléoenvironnementale à partir des sédiments du 
lac Saint-Point (Massif du Jura, France) : analyse multiparamètres à haute résolution, 2009  

Á Diagnostic partagé - Lac de Saint Point (Publication SAGE Haut Doubs ð Haute Loue), Novembre 
2007, 36 pages 

Á Cartographie des habitats du lac de Saint Point -Conservatoire de botanique de Franche Comté, 
2006 

Á El®ments dõappr®ciation de la qualit® du lac de Saint ð Point, DIREN de Franche Comté 
Á Etat de lõentit® limnique ¨ travers lõanalyse des donn®es g®ochimiques des s®diments lacustres, 

DIREN de Franche Comté 
Á Le peuplement piscicole du lac de Saint ð Point, CSP 
Á Premiers ®l®ments concernant la discrimination et la caract®risation de lõimpact anthropique en 

milieu lacustre, Université de Franche Comté  
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2.3 - Le tronçon n°3 : Le Doubs dans lôagglom®ration de Pontarlier, secteur de la 
nappe de lôArlier et du bassin du Drugeon  

  
ü Stations DMB associées : le Doubs à Doubs, le Drugeon à la Bannans (amont Arlier) 

et à Vuillecin (aval Arlier)  
 
 

- Délimitation et description sommaire du tronçon  
 

Ce tron­on cumule les particularit®s dõ°tre associ® ¨ une importante r®serve en eau 
souterraine avec la nappe de lõArlier, dõenglober le Drugeon, principal affluent du Haut Doubs, 
et de déjà faire partie du bassin capturé partiellement par la Loue (spécificité qui caractérise 
le tronçon n°4).  

 
Les premi¯res pertes du Doubs ont effectivement ®t® identifi®es d¯s lõamont de ce 

tronçon, en sortie du lac de Saint Po int. A lõaval, ce sont les importants apports que 
constituent la confluence avec le Drugeon, et la restitution dõeau en sortie de la station de 
traitement des eaux usées de la ville de Pontarlier qui ferment le tronçon.  
Ce lin®aire du Doubs qui traverse lõagglomération de Pontarlier est très anthropique.   
 
Outre le Drugeon, cette partie du Doubs reçoit comme affluent les ruisseaux de Malpas, de 

Friard ou du Saut, des Lavaux, ainsi que la Morte / ruisseau de Fontaine Ronde.   
Ce dernier  cours dõeau, constitué des ruissellements dans le val des Verrières de Joux et de 

Fontaine Ronde, tr¯s rapidement en assec, ne constitue quõun apport temporaire au Doubs, la 
fraction de lõ®coulement qui se perd ®tant captur®e par la Loue1. En basses eaux, cet 
affluent, et son  bassin dõalimentation karstique (plateau des Fourgs) ne font donc pas 
partie du sous -bassin hydrologique du Haut Doubs . 

 
Les pertes du Doubs sur ce tronçon ont été identifiées 2 et étudiées. Bien que mois connues, 

des pertes importantes  existent également sur le Drugeon en amont de Bonnevaux3.  
 
 

- Principe et limites de la zone de capture du bassin du Doubs par la Loue  
 
De manière générale, ces pertes par infiltration dans le karst souterrain interviennent là où 

ces cours dõeau traversent lõaquif¯re calcaire du Jurassique supérieur, dans la retombée 
occidental de lõanticlinal du Laveron. Morphologiquement, cette limite correspond ¨ la 
transition entre le Jura des plateaux et la Haute Chaîne plissée.  

Au niveau de la Cluse et Mijoux, le décalage des aquifères karstiques le long de la faille de 
Pontarlier (décrochement tectonique de grande ampleur) permet au phénomène de capture 
de sõ®tendre en amont de cet anticlinal, et de provoquer les pertes des ruisseaux de la Morte, 
de Fontaine Ronde et du Doubs. 

 
Tout comme pour le bassin de la Morte, les infiltrations sur le versant Ouest du Mont du 

Laveron nõapprovisionnent donc pas le sous-bassin Haut Doubs en situation de basses eaux.  
 

 

1
Cabinet REILE ð Traçage de la Morte (Verrières-de-Joux, le Frambourg), Janvier 2009 

2 Suite ¨ lõincendie des usines Pernot en 1901 
3 Dõapr¯s jaugeages effectu®s par la Communaut® de Communes du Val du Drugeon (communication de M. J.M. 
Resch) et Etude du Drugeon (SRAE ð 1994). Ces pertes assèchent quasiment le Drugeon en étiage 
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Présentation cartographique du tronçon N°3  

Issu de lõoutil cartographique [SIG] ð avec localisation des ouvrages de pr®l¯vement dõeau 
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Le Lac de lõEntonnoir entre Bonnevaux et Bouverans est un indicateur de la situation de cet 

aquifère karstique, par lequel transitent les pertes du Doubs , du Drugeon et de la Morte . 
Lõabaissement saisonnier du niveau de ce lac est d¾ ¨ la d®saturation des calcaires du 
Jurassique supérieur, et par conséquent indique que le phénomène de capture karstique est 
actif.  

 
Lorsque les cours dõeau arrivent sur les calcaires du Cr®tac® du Val du Drugeon, la capture 

du Doubs par la Loue sõinterrompt en raison de lõexistence dõun imperm®able ¨ lõinterface 
Crétacé-Jurassique1.  

Cet imperméable du Crétacé permet le maintien dõeau ¨ faible profondeur dans la nappe de 
lõArlier, et dans le complexe tourbo-lacustre du Val du Drugeon, qui sont alors des aquifères et 
circulations dõeau perch®s2.  

 
 

- Description sommaire de la nappe de lõArlier 
 
La nappe de lõArlier est un c¹ne s®dimentaire dõorigine glaciaire qui poss¯de de tr¯s bonnes 

caractéristiques hydrodynamiques (perméabilité et emmagasinement).  
 
De mani¯re g®n®rale, cette nappe sõ®coule globalement du Sud vers le Nord. Elle est 

localement alimentée par le Dr ugeon et par sa bordure Sud à Sud-Est, ainsi que par les 
pr®cipitations directes qui sõinfiltrent dans ces alluvions. 
Lõalimentation de la nappe par ces limites Sud et Sud-Est est comprise entre 35 et 50 L/s 

environ, selon les périodes hydrologiques ( Chauve et al., 1993 ).  
Dõapr¯s Claudon3 (1977) et Gaubi4 (1993), il nõy a pas de relation entre la nappe de lõArlier 

et le Doubs, celui -ci se perdant dans les calcaires sous-jacents.  
 
Dans cet aquif¯re, lõeau est de bonne qualit®, malgr® une vuln®rabilit® accrue en raison du 

d®veloppement des zones dõactivit®s et industrielles de Pontarlier, et de la présence 
dõanciennes d®charges.  

Cette nappe est par conséquent intensément exploitée, et produit en moyenne 3.3 millions 
de m¯tres cubes dõeau par an dont une majorit® destin®e ¨ lõalimentation en eau potable 
(35 000 personnes) de lõagglom®ration de Pontarlier notamment. 
Les sabli¯res rendent inexploitable lõextr®mit® Nord de cet aquif¯re (entre Doubs et 

Vuillecin).  
 
 

- Le bassin affluent du Drugeon 
 

La faille d e Pontarlier interrompt brusquement lõextension vers lõEst de la nappe de lõArlier. 
A lõoppos®, la transition entre ce c¹ne fluvio-glaciaire et les alluvions du Drugeon est 
progressive, avec changement de la nature du sous-sol. De graveleux et très capacit ifs, les 
alluvions deviennent peu à peu plus argileux et imperméables, avec des ressources en eau dans 
le sous-sol qui deviennent très peu productives.  
Les circulations dõeau deviennent par cons®quent superficielles, constituant le complexe des 

tourbières  et marais du val du Drugeon, où les eaux souterraines ne sont pas facilement 
mobilisables. Elles constituent par contre une véritable réserve pour le bassin du Doubs 5.  
  

 
1 Ce sont à priori les argiles du Purbeckien  
2
 Existence au moins saisonnière de karst dénoyé dans les calcaires jurassiques sous le Crétacé 

3 Claudon G., 1977 ð Etude hydrogéologique de la Plaine de Pontarlier ð Thèse de 3e cycle (Univ. Franche-Comté) 
4 Gaubi E., 1993 ð Hydrodynamique, transports de polluants et modélisation en milieu fluvio -glaciaire (application à la nappe 

alluviale de la plaine de Pontarlier -Doubs) ð Université Besançon ð Thèse. 
5 Observation de J.M. Resch sur lõhydrologie du Drugeon avant et après restauration  
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- G®om®trie des plans dõeau du tron­on 

 

NOM 
Altitude - 

Cote 
Superficie Longueur Largeur 

Profondeur 
max. 

Volume 
Bassin 

versant 

LAC DE MALPAS 925 m  4,8 ha 0,5 km 150 m 
max. 

   

LAC DE LõENTONNOIR 
BOUVERANS 

830 m  30 à 150 ha 1 km 800 m    

ETANG DE LA RIVIERE 
DRUGEON 

820 m  300 m 100 m    

ETANGS DE FRASNE  
(affluents du Drugeon  
via le ruisseau du 
Lothaud) 

830 à 840 m Etang Carrez 60 ha environ 
Etang Lucien 15 ha environ 
Etang du Moulin 6 ha environ 
Etang Berthelot 3 ha environ  

   

ANCIENNE GRAVIERE 
sud-ouest Pontarlier  
(2 bassins) 

812 m  8,5 ha 600 m 280 m    

7,3 ha 500 m 200 m   

VUILLECIN (rive droite 
Drugeon) sablière 

805 m  15,4 ha 530 m 330 m    

VUILLECIN (rive gauche 
Drugeon) sablière 

805 m 
environ 

Environ  
27 ha 

     

DOUBS sablières 
(6 bassins dont 3 
partiellement repris 
par la végétation)  

805 m 
environ 

3,8 / 3,9 /  
4,2 / 1 / 
4,5 / 1,5 ha  

     

 

 
- Implantation de 3 stations DMB sur ce tronçon  

 
ü La station du Doubs à Doubs 

 
Cette station permettra dõ®tablir un bilan des premi¯res pertes karstique du Doubs, et du 

r¹le de la nappe de lõArlier en situation de basses eaux. Du point de vue qualitatif, on mesurera 
lõincidence de lõagglom®ration de Pontarlier sur les milieux aquatiques. 

 
Cette station DMB est située au droit de la station hydrologique de bassin U2022020 de 

Doubs où les débits de la rivière sont enregistrés depuis 1986.  
 
 
ü Les stations Drugeon 

 
2 stations ont été choisies sur le Drugeon  : 

- ¨ Bannans, en amont de la nappe de lõArlier. Lõobjet de cette station est de caract®riser 
les besoins des milieux aquatiques ¨ lõ®chelle du bassin du Drugeon. La station 
hydrologique de bassin U2035035 située à La Rivière-Drugeon (3 km en amont) est en 
fonction depuis 2008.  

- à Vuillecin (Pont -Rouge), en aval de la nappe de lõArlier et ¨ lõamont de la confluence avec 
le Doubs. Lõobjet de cette station est de considérer la participation du Drugeon à 
lõalimentation en eau du Doubs. La station hydrologique de bassin U2035020 de Vuillecin 
enregistre les d®bits de ce cours dõeau depuis 1975. 
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- Bibliographies ð tronçon 3 :  Travers®e de lõagglom®ration de Pontarlier et Val du Drugeon  
 

Á Document dõobjectifs Natura 2000 Bassin du Drugeon, octobre 2002 ð Communauté de Communes du 
Val du Drugeon  

Á Etude Géologique, géophysique, géotechnique et hydrologique du synclinal de Frasne -Bonnevaux- M. 
DURAFOURG ð P. PALACIO Thèse de 3e cycle, géologie, Besançon, 1981 ð 159 pages 

Á Cabinet REILE ð Traçage de la Morte (Verrières-de-Joux, le Frambourg), Janvier 2009 
Á SRAE Etude du Drugeon 1994  
Á Hydrodynamique, transport de polluants et modélisation en milieu fluvio -glaciaire (Application à la 

nappe alluviale de la plaine de Pontarlier)   - Elyès GAUBI ð Thèse de 3e cycle, géologie, Besançon  
1993 

Á Le quaternaire Franc-Comtois ð M. Campy Thèse de 3e cycle, géologie, Besançon,1982 
Á Etude hydrogéologique de la plaine de Pontarlier  - G. Claudon Thèse de 3e cycle, Besançon,1977 
Á Hydrodynamique, transports de polluants et modélisation en milieu fluvio -glaciaire (application à la 

nappe alluviale de la plaine de Pontarlier -Doubs) - Gaubi E., Thèse Besançon, 1993 

 

2.4 - Le tronçon n°4 : Le Doubs dans la travers® du bassin dôalimentation de la 
source de la Loue, zone de capture karstique   

 
ü Station DMB associée : Doubs ð Ville du Pont  
 

- Délimitation et description sommaire du tronçon  
 

Si lõamont de ce tron­on est clairement identifié, situ é en limite du cône fluvio -glaciaire 
de Pontarlier, sa limite aval, coïncidant avec la fin de la capture du Doubs par la Loue , nõest 
pas définitivement fixée. Historiquement, la zone des pertes, qui caractérise le tronçon 
pr®c¯dent, sõarr°te au niveau de Ville du Pont 1.  

Néanmoins des reconnaissances spéléologiques récentes2 ont mis en évidence la présence 
de pertes jusquõau d®but des gorges de Remonot, avec reconnaissance dans ce secteur dõun 
inversac3, le puits de Sombrenom. Son fonctionnement nõ®tant pas connu à ce jour, la limite 
aval de ce tronçon reste à valider  :  

- Soit lorsquõil fonctionne en perte, la r®surgence de ce puits est la Loue. Il 
conviendra alors de fixer la limite de ce tronçon plus en aval au niveau de Remonot 4.  
- Soit cet inversac manifest e lõexistence dõune circulation karstique longitudinale5, 
parallèle à la vallée, avec peut -être une résurgence à la source de la Corchère (en 
rive gauche du Doubs entre Remonot et GrandõCombe Ch©teleu) ou du Moulin Bournez 
(en rive droite du Doubs ¨ lõaval de Montlebon). Cela voudrait dire que les calcaires 
situés sous le niveau de la rivière, en amont des gorges de Remonot, seraient 
dénoyés. 
 

Dans cette seconde hypothèse, il apparait que ce fonctionnement hydrogéologique, 
auparavant consid®r® comme lõexception, deviendrait la norme dans les plateaux du Haut 
Doubs : cõest la situation de la Loue ¨ Ornans, de la vall®e du Lison, de la Barb¯che, et cõest 
une lõhypoth¯se avanc®e pour le Haut Dessoubre6. Elle expliquerait la grande fragilité des 
milieux aquatiques associ®s, en aggravant les situations dõ®tiage. 

Si lõ®volution r®cente de lõhydrologie au niveau r®gional sõaccentuait, ces captures 
longi tudinales pourrait alors hypothéquer les efforts de maintien de débi ts minimum dans 
les cours dõeau en raison de lõaccentuation de la part des ®coulements captur®s par le 
karst.  

 
1 Horizon (1993-1994) - Etude hydrog®ologique et g®ophysique des pertes du Doubs ¨ lõaval de Pontarlier 
2 Communication du groupe sp®l®ologique qui effectue lõexploration du puits de Sombrenon (jonction avec la grotte de la Cheminée 
établie), non publiée  
3 Inversac : cavité tantôt émissive (source ascendante) tantôt absorbante (perte), en fonction du niveau de mise en charge du karst  
4 Les études hydrogéologiques excluent toute capture du Doubs  en aval de Remonot, le karst sous la vallée étant saturé (présence 

de sources sur les berges du Doubs) 
5 Hypothèse que semblent indiquer la géologie, le plissement de La Chaux de Gilley indiquant une séparation structurale des bas sins 

Doubs et Loue à ce niveau  
6 En amont de la source des Trois Pucelles (Etude des Pertes de la Reverotte ð Cabinet REILÉ 2004) 
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Présentation cartographique du tronçon N°4  

Issu de lõoutil cartographique [SIG] ð avec localisation des ouvrages de pr®l¯vement dõeau 
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- G®om®trie des plans dõeau du secteur 
 
Il nõexiste pas de plan dõeau dans cette partie du bassin, qui se caract®rise par un 

développement très important du karst, et une prédominance des écoule ments souterrains.  
 

 
 
 

- Implantation de stations DMB sur ce tronçon  
 
ü La Station Doubs-Ville du Pont  

 
Ce tron­on sensible du Doubs, de par sa localisation ¨ lõaval des pertes identifi®es1, sera 

certainement la station la plus pénalisante pour la détermination des DOE (D®bits dõObjectif 
dõEtiage).  

 
Sur ce tronçon, les débits du Doubs sont mesurés depuis 1978 à la station hydrologique de 

bassin de Ville du Pont U2102010.  
 
 

 
 

- Données bibliographiques ð tronçon 4 : Zone des pertes du Doubs 
 

Á Complexe Souterrain de Sombrenom (non publié), exploration spéléologique M. Vaucher, E. Boisson, 
B. COTTENS, F. MARTIN, C. ROGNON 

Á HORIZON, 1993-1994 - Etude hydrog®ologique et g®ophysique des pertes du Doubs ¨ lõaval de 
Pontarlier.  

Á DIREN Franche-Comté, 1995 - Etude du système hydrologique Doubs - Loue (pertes du Doubs ð Sources 
de la Loue).  

Á Cabinet ANDRE 1995, Etude de faisabilité, Pertes du Doubs, Aménagement de la rivière entre Arçon et 
Maisons-duðBois. 

Á Cabinet REILE, Etude préalable à la protection des captages de la commune de Montbenoit, 2010 

 
  

 
1 Voir discussion de la limite aval de la capture du Doubs page 28  
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2.5 - Le tronçon n°5 : Les gorges de Remonot / Morteau et les affluents du Val de 
Morteau  

 
ü Stations DMB associées : Doubs ð en aval de Morteau 

 
 

- Délimitation et description sommaire du tronçon  
 
Après la travers®e dõune zone de plateau dans le tronçon préc èdent, le Doubs revient 

dans la Haute Chaîne plissée, ce qui correspond à une modification de son environnement 
hydrologique : 

- Alternance de cluses (gorges de Remonot) et de vals crétacés où les zones humides 
accompagnent le lit mineur du Doubs et de ses affluent  (même environnement que le 
tronçon N°1 et 2) .  

- Absence de capture en raison de la séparation des bassins par des structures 
géologiques imperméables. 

- r®apparition dõaffluents que sont le Th®verot, le Cornabey et la Tanche.  
 
Ces deux premiers affluents sont des cours dõeau issus du karst, avec des d®bits 

importants dès leurs sources. Une partie de ces débits est détournée pour lõalimentation en eau 
potable . Les dérivations sont plutôt locales sur le Théverot pour la desserte de la population du 
bassin (communes des Gras et de Grand Combe Châteleu), tandis que sur le Cornabey il est 
r®alis® une exportation dõeau interbassin importante (desserte de la ville de Morteau et du SIE 
du Plateau des Combes), ¨ partir de la source du cours dõeau, entrainant des assecs localis®s 
plus en aval. 

 
A lõoppos®, la Tanche est majoritairement associ®e aux ruissellements superficiels, avec 

pr®sence de zones humides et tourbeuses dans son bassin. Elle ne fait lõobjet dõaucun 
prélèvement, avec au contraire une partie de son alimentation qui est anthropique (rejets 
dõeau pluviale de la commune des Fins). Toutefois son bassin subit une pression urbaine tr¯s 
forte, et elle a fait lõobjet durant la seconde moiti® du XXe si¯cle dõam®nagements tr¯s 
pénalisants pour la qualité des milieux, et le soutien de son écoulement en étiage 
(redressement, remblaiement des zones humides ). Il nous parait indispensable de prendre en 
compte ce passif dans cette étude pour la détermination du maintien de débits minimum dans 
le bassin du Haut Doubs.   

 
 

- G®om®trie des plans dõeau du secteur 
 

NOM 
Altitude - 

Cote 
Superficie Longueur Largeur 

Profondeur 
max 

Volume Bassin versant 

LAC DE 
CHAILLEXON 

750 m 80 ha 3,5 km 250 m 37,5 m 5,7 
millions 
de m3 

910 km2 
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Présentation cartographique du tronçon N°5  

Issu de lõoutil cartographique [SIG] ð avec localisation des ouvrages de pr®l¯vement dõeau 
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- Implantation dõune station DMB sur ce tron­on 

 
ü La Station Doubs ð Aval de Morteau (Sobey) 

 
La station DMB Doubs Morteau qui fermera le bassin servira ¨ d®finir le D®bit dõObjectif 

dõEtiage (DOE) de lõensemble du sous-bassin Haut-Doubs. Lõensemble des DOE interm®diaires 
qui seront calculés sur les tronçons amonts doivent théoriquement être ajustés en cohére nce 
avec les objectifs de maintient des débits dans ce tronçon.  

Dans les faits, nous nous attendons à ce que ce soit la station de DMB précédente, située à 
Ville du Pont qui soit la plus pénalisante en raison de la spécificité des pertes du Doubs.  

 
Cette station permet dõinclure le val de Morteau, et dõ®valuer lõimpact de la zone des 

pertes sur lõaval du Doubs. 
 
Il nõexiste pas de station hydrologique dans ce bassin. Il sera donc n®cessaire de 

reconstituer les caract®ristiques dõ®tiage du Doubs en utilisant les données des autres stations, 
validées par les campagnes de jaugeage. 
Les donn®es piscicoles (ONEMA), hydrobiologiques et physicochimiques (Agence de lõEau) de 

la station de suivi située entre Villers le Lac et Morteau seront intégrées à la discussion des 
résultats.  

 
 

- Données bibliographiques ð tronçon 5 : gorges de Remonot et Val de Morteau 
 

Á Eaux Continentales 2005 : Etude pr®alable ¨ la d®finition dõun programme dõam®nagement et de 
gestion du Ruisseau de Cornabey. Commune de Montlebon, Département du Doubs.  

Á Cabinet REILE 1998 : Traçages sur la commune de Gilley 
Á Cabinet REILE 2003 : Traçages sur la commune des Fins (Zone Industrielle - Déclaration de rejets 
dõeau pluviales) 

Á Cabinet REILE 2005 : Aménagement et gestion du ruisseau de Cornabey, Montlebon - Délimitation par 
tra­ages du bassin dõalimentation de la source capt®e de Derri¯re le Mont. 

Á Cabinet REILE 2006-2010 : Prospection et ®tude dõune nouvelle ressource en eau pour la Ville de 
Morteau 
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3. Bilan des besoins en eau du territoire Haut Doubs  
 

 

 

3.1 ï Evolution à venir des pr®l¯vements dôeau dans le sous-bassin du Haut 
Doubs : une augmentation annuelle attendue des besoins de près de 0.8%, liées à 
lô®volution d®mographique 

 
 

La population du territoire Haut Doubs est en augmentation constante et régulière depuis 
50 ans, en partie gr©ce ¨ lõattractivit® économique de la Suisse voisine  

En lõabsence de projet industriel ou touristique dõenvergure connu, de la stabilit® du 
cheptel, les besoins en eau futurs de ce territoire dépendent donc principalement de 
lõ®volution d®mographique attendue de 0.8% par an (variation de la consommation 
domestique).  

 
La population de chaque commune concernée aux horizons 2015, 2021 et 2027 a été 

calcul®e sur la base des prospections ®tablies par lõINSEE1 pour le Haut Doubs (Pays horloger et 
Pays du Haut-Doubs confondus) : voir tableaux ci -dessous. 

Les chiffres utilis®s sont ceux dõun sc®nario moyen. LõINSEE pr®cise toutefois que ç Le 
d®veloppement de la zone jusquõen 2020 est marqu® par plusieurs interrogations », en lien 
notamment avec la poursuite du développement du travail frontalier au cours des prochaines 
années. 

 
 
 

 
 
 

Evolution de la  population alimentée en eau à partir des ressources du Haut Doubs  
 
  

 

1Population et m®nages ¨ lõhorizon 2020 en Franche-Comté, décembre 2007, Cf. tablea ux page suivante 
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Lõautre cause attendue dõ®volution des pr®l¯vements sont les besoins pour la production 

de neige. Il sõagit dõune pratique nouvelle pour la r®gion1.   
A priori stable au moins à court t erme, son évolution d®pendra de lõenneigement du 

massif ces prochaines années, et des enjeux économiques associés (introduction ou non de la 
notion de garantie neige dans les usages touristiques) .  

 
 

Année 
Population totale  

Pays Horloger + Pays du Haut Doubs 
Taux de croissance 
annuel moyen (%) 

1999 92 300 habitants 0,883 %  
entre 1999 et 2005 

2005 97 300 habitants 
0,864 %  

entre 2005 et 2020 
Estimation 2020 110 700 habitants 

0,751 %  
entre 2020 et 2030 

Estimation 2030 119 300 habitants 
 

 

Année* 
Population totale alimentée en eau par le Bassin Haut Doubs  

Total des communes 
concernées 

communes alimentées  
en totalité  

communes partiellement 
alimentées 

1962 57 217 hab. 55 532 hab. 1 685 hab. 

1968 58 764 hab. 57 194 hab. 1 570 hab. 

1975 62 037 hab. 60 582 hab. 1 455 hab. 

1982 63 394 hab. 61 855 hab. 1 539 hab. 

1990 68 176 hab. 66 673 hab. 1 503 hab. 

1999 72 269 hab. 70 668 hab. 1 601 hab. 

2006 77 755 hab. 75 974 hab. 1 781 hab. 

2015 84 014 hab. 82 089 hab. 1 924 hab. 

2021 88 364 hab. 86 340 hab. 2 024 hab. 

2027 92 421 hab. 90 304 hab. 2 117 hab. 

 

Année* 

Population hors Bassin Haut Doubs  
alimentée en eau par des ressources en eau du Bassin Haut Doubs  

Total des communes  
hors Haut Doubs 

communes alimentées  
en totalité  

communes partiellement 
alimentées 

1962 10 803 hab. 9 118 hab. 1 685 hab. 

1968 10 512 hab. 8 942 hab. 1 570 hab. 

1975 10 237 hab. 8 782 hab. 1 455 hab. 

1982 10 744 hab. 9 205 hab. 1 539 hab. 

1990 11 232 hab. 9 729 hab. 1 503 hab. 

1999 11 778 hab. 10 177 hab. 1 601 hab. 

2006 12 970 hab. 11 189 hab. 1 781 hab. 

2015 14 014 hab. 12 090 hab. 1 924 hab. 

2021 14 740 hab. 12 716 hab. 2 024 hab. 

2027 15 416 hab. 13 300 hab. 2 117 hab. 
 

* jusquõ¨ 2006 : chiffres des recensements nationaux INSEE 
* au-delà de 2006 : prospectives calcul®es dõapr¯s les pr®visions INSEE 

  

 

1 Les premières productions importantes de neige dans ce bassin datent de 2008 
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3.2 ï Organisation de lôalimentation en eau potable du territoire Haut Doubs en 48 
collectivités indépendantes, les plus importantes étant  la Communauté de 
Commune du Larmont, les 8 syndicats de production et 1 syndicat de distribution 

 
 
Le territoire Haut Doubs (tel quõil est d®fini dans le cadre de cette ®tude, avec une limite 

aval ¨ lõentr®e du lac de Chaillexon) est desservi en eau potable par 80 points de pr®l¯vements 
(sources captées et puits en nappe alluviale).  

 
La production et la distribution dõeau ¨ partir de ces ressources sont assur®es par 

48 collectivités publiques  : 1 communauté de communes (CC du Larmont), 9 Syndicats 
Intercommunal des Eaux (SIE) et 38 communes. 

 
Les syndicats assurent la gestion de la distribution dõeau, soit  : 

- depuis la ressource jusquõau compteur en entr®e de commune : SIE de Joux, Vau les 
Aigues, des Tareaux, de la Source du Doubs, des Combes Derniers 

- depuis la ressource jusquõaux abonn®s : SIE du Haut Plateau du Russey* 

- depuis le compteur en sortie de station de production jusquõau compteur en entr®e de 
commune : SIE de Bians et Dommartin (compétence Distribution ), la compétence 
Production étant assurée par la CC du Larmont 

- depuis le compteur en sortie dõune commune productrice jusquõaux abonn®s : SIE du 
Plateau des Combes*, alimenté par Morteau (compétence Distribution ).  

 

* Pour ces 2 syndicats, en lõabsence de compteurs de sectorisation par communes, nous ne disposons pas 
des volumes distribués par commune, mais un iquement des volumes facturés (consommation) par 
commune. 

 
 

Structure de lõalimentation en eau 
Nombre de 
communes 

Population 
2006 

% de la 
population  

Communes autonomes  
(pas dõinterconnexion) 

17 10 166 13,1 

Communes partiellement autonomes (complément 
par une autre collectivité)  

27 36 377* 46,8 

Communes totalement dépendantes (achat en gros) 
dõune autre collectivit® 

50 31 212 40,1 

Total communes alimentées en eau  
par le Haut Doubs 

95 77 755* 100 
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Cartographie de la desserte A.E.P du Haut Doubs 
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 Nombre de 
communes 

Population 
2006 

% de la 
population  

Communes dans le bassin Haut Doubs 65 64 785 83,3 

Communes hors bassin Haut 
Doubs alimentées en eau par 
le Haut Doubs 

Alimentation totale  25 
30 

11 189 12 970 
* 

14,4 
16,7 

Alimentation partielle  5 1 781* 2,3 

Total 95 77 755* 100 

 

  
 
 

* non comptabilisé : la population de la commune dõOuhans car seule une exploitation agricole de cette commune est aliment®e (en 
totalité) par le SIE de Dommartin. 
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Cartographie des communes alimentées en eau par le territoire Haut Doubs en fonction de 
lõautonomie de leur alimentation 
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Alimentation en eau potable par le Lac St Point (et sources captées affluentes)  

 

 Nombre de 
communes 

Population 2006 
% de la 

populatio n 

Communes alimentées en 
eau par le Lac de St Point 
(SIE de Joux et des Tareaux) 
et les sources captées 
affluentes (Malbuisson) 

Alimentation totale  8 

20 

3 151 

28 692 

4,1 

36,9 

Alimentation partielle  12 25 541 32,8 

Communes non alimentées par le Lac de St Point 75 49 063 63,1 

Total 95 77 755 100 

 

 
 
 
Synoptique de lõorganisation g®n®rale de lõalimentation en eau 

potable des communes de la Communauté de Communes du Mont 
dõOr et des Deux Lacs 

 
  
 

Pour les SIE de Joux et des 
Tareaux, les volumes prélevés 
et vendus aux communes sont 
peu différents  (pertes sur 
réseaux faibles).  
  

Audit sur les ressources en eau des communes de la Communauté de 
communes du Mont dõOr et des Deux Lacs ð Beture Cerec 2005 
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Alimentation en eau potable par la nappe de lõArlier 

 

 Nombre de 
communes 

Population 2006 
% de la 

population  

Communes alimentées en 
eau par la nappe de lõArlier 

Alimentation totale  20 
29 

13 829 
35 530 

17,8 
45,7 

Alimentation partielle  9 21 701 27,9 

Communes non aliment®es par la nappe de lõArlier 66 42 225 54,3 

Total 95 77 755 100 

 

  
 

 
 
 
 
Le différentiel entre  les 
volumes prélevés et les 
volumes vendus aux 
communes par les SIE de 
Dommartin et de Bians 
sont de respectivement  
10 et 22 %.  
 
Ceci correspond à un 
volume annuel considéré 
comme des fuites des 
réseaux syndicaux de : 
-  85500 m3/an 
pour le SIE de Bians 
- 14250 m3/an pour 
le SIE de Dommartin 
 
 
 
 
 
 
 
Synoptique de lõalimentation 
en eau à partir de la nappe de 
lõArlier 

  

Audit sur les ressources en eau des communes de la Communauté de 

communes du Mont dõOr et des Deux Lacs ð Beture Cerec 2005 
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Alimentation en eau potable par les 5 ressources majeures* du secteur de Morteau  
 

 Nombre de 
communes 

Population 2006 
% de la 

population  

Communes alimentées en eau 
par le secteur de Morteau  

Alimentation totale  19 
21 

21 435 
22 459 

27,6 
28,9 

Alimentation partielle  2 1 024 1,3 

Communes non alimentées par le secteur de Morteau 73 55 296 71,1 

Total 95 77 755 100 
 

* Les 5 ressources majeures du secteur de Morteau sont  : 
- les 3 ressources en eau du Syndicat du Haut Plateau du Russey (puits de Montlebon et Cinquin dans la 

nappe du Doubs + source du Moulin Bournez) 
- le puits du cul de la Lune dans la nappe du Doubs, alimentant M orteau et le Syndicat du Plateau des 

Combes 
- la source de Derrière le Mont, desservant Montlebon et Morteau  

 

  
 

 
 

Entre les volumes prélevés aux 
puits de Monlebon, Cinquin et à 
la source du Moulin Bournez, et 
les volumes facturés, la 
différence est de 686794 m3/an.  
Comparé au volume distribué 
(695 136 m3/an), il apparait que  
moins de la moitié de ces 
prélèvements sont distribués. 
 
Les prélèvements annuels au 
puits de la Lune et à la source 
de Derrière le Mont sont de 1,26 
millions de m 3, pour un volume 
distribué de 715 614 m3/an (5 7% 
du volume prélevé) . 
 

 
 
 

Synoptique de lõalimentation en 
eau du secteur de Morteau  
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Alimentation en eau potable par la nappe du Drugeon  

 

 Nombre de 
communes 

Population 2006 
% de la 

population  

Communes alimentées en eau 
par la nappe du Drugeon  
(SIE de Vau les Aigues + 
Bannans + Ste Colombe) 

Alimentation totale  8 

8 

4 366 

4 366 

5,6 

5,6 

Alimentation partielle  0 0 0 

Communes non alimentées par la nappe du Drugeon 87 73 389 94,4 

Total 95 77 755 100 

 
 

 
 

  
 

 
Le SIE de Vau les Aigues distribue plus de 95 % de lõeau quõil prélève dans le milieu 

naturel.  
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Cartographie des collectivités desservies à partir des 4 ressources principales du Haut Doubs 

  

Cartographie de lõalimentation du Haut Doubs 
par les 4 principales ressources en eau  

(Lac St Point / Nappes du Drugeon et de lõArlier 

/ Val de Morteau)  


